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Chapitre 1 
 

Le millénarisme 
 

Origines du millénarisme 

 
Quand on parle de millénarisme, on fait référence « tout système 
d’interprétation qui comprend une période très longue correspondant à Ap 
20.1-6. »1 
 

ü Cette période se situe avant l’état final (éternel) décrit dans Ap 21 et 
22. 

 
Vous avez peut-être entendu parler du mot « chiliasme », qui vient du grec 
« chilioi » signifiant 1000. 
 

ü Ce mot est généralement employé par ceux qui ne croient pas au 
millénium. 

 
o C’est donc un terme péjoratif, qui méprise la doctrine du 

millénium. 
 
 
Voyons le texte à l’origine de la doctrine du millénium… 
 
Apocalypse 20.1-10 (SER) 
 

1. Puis je vis descendre du ciel un ange qui tenait la clef de l’abîme et une 
grande chaîne à la main. 

2. Il saisit le dragon, le serpent ancien, qui est le diable et Satan, et il le 
lia pour mille ans. 

3. Il le jeta dans l’abîme, qu’il ferma et scella au-dessus de lui, afin qu’il 
ne séduise plus les nations, jusqu’à ce que les mille ans soient 
accomplis. Après cela, il faut qu’il soit délié pour un peu de temps. 

4. Je vis des trônes. À ceux qui s’y assirent fut donné le pouvoir de juger. 
Et (je vis) les âmes de ceux qui étaient morts sous la hache à cause du 
témoignage de Jésus et de la parole de Dieu, et de ceux qui ne s’étaient 
pas prosternés devant la bête ni devant son image et qui n’avaient pas 
reçu la marque sur le front ni sur la main. Ils revinrent à la vie, et ils 
régnèrent avec Christ, pendant mille ans. 

                                         
1 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 17. 



 

 3 

5. Les autres morts ne revinrent pas à la vie jusqu’à ce que les mille ans 
soient accomplis. C’est la première résurrection. 

6. Heureux et saints, ceux qui ont part à la première résurrection ! La 
seconde mort n’a pas de pouvoir sur eux, mais ils seront sacrificateurs 
de Dieu et du Christ, et ils régneront avec lui pendant les mille ans. 

7. Quand les mille ans seront accomplis, Satan sera relâché de sa prison, 
8. et il sortira pour séduire les nations qui sont aux quatre coins de la 

terre, Gog et Magog, afin de les rassembler pour la guerre. Leur nombre 
est comme le sable de la mer. 

9. Ils montèrent à la surface de la Terre, et ils investirent le camp des 
saints et la ville bien-aimée. Mais un feu descendit du ciel et les dévora. 

10. Le diable qui les séduisait fut jeté dans l’étang de feu et de soufre, où 
sont la bête et le faux prophète. Et ils seront tourmentés jour et nuit, 
aux siècles des siècles. 

 
 

Avant l’ère chrétienne 
 
Le millénium peut donc être défini comme : un règne messianique 
« intermédiaire », avant l’état final qui sera éternel. 
 
Mais y a-t-il des références à un règne intermédiaire dans les écrits 
préchrétiens ? 
 

ü Un règne intermédiaire, oui. Mais pas un règne nécessairement de 1000 
ans. 

 
On l’a vu à la première leçon : 
 

ü Il n’y a pas d’autres textes bibliques qui font référence à une période de 
1000 ans. 

 
Le professeur A. Lamorte, millénariste convaincu, pose lui-même la question à 
savoir si on peut découvrir dans les textes prophétiques une période qui 
correspond à celui de l’Apocalypse de Jean… 
 

ü Il y répond : « À vrai dire, nous ne trouvons dans l’Ancien Testament 
aucune indication chiffrée permettant de préciser à mille années la 
dispensation temporaire du royaume. D’autre part, hors de l’Apocalypse 
johannique, le Nouveau Testament lui-même ne fait pas mention de ce 
nombre. Le quatrième évangile, cependant si prolixe1 quant à la 
prophétie du retour de Christ, est muet à cet égard. »2 

                                         
1 Qui en parle beaucoup. 
2 Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 18. 



 

 4 

Cette déclaration de la part d’un millénariste ouvre la porte à certains 
compromis… 
 

ü Certains millénaristes (mais pas tous) admettent que le chiffre 1000 est 
peut-être symbolique et peut signifier « une longue période de temps ». 

 
 
Au-delà de la question des « 1000 ans », l’idée d’un règne intermédiaire 
apparaît bien dans les écrits apocalyptiques juifs. 
 
 
Est-ce que quelqu’un sait ce que sont les apocalypses juives ? 
 
Ce sont des livres apocryphes1 
 

ü « le mot « apocalyptique » est dérivé d’Apocalypse 1.1 dans le Nouveau 
Testament et est appliqué, par les érudits modernes, à un certain type 
d’écrits juifs produit entre 200 av. J.-C. et 100 apr. J.-C. »2 

 
o On parle alors des écrits apocalyptiques juifs. 

 
 

ü « … le mot est utilisé pour décrire deux phénomènes historiques 
différents : un genre littéraire et une eschatologie particulière 
(catastrophique) qu’on retrouve dans ce genre littéraire… »3 Et aussi 
ailleurs dans les écrits prophétiques qui ne sont pas des apocalypses.  

 
 
On retrouve donc, dans ces écrits apocalyptiques, des références à un règne 
intermédiaire. 
 

ü 4 Esdras 7.28 fait référence à ce royaume qui doit durer 400 ans. 
 

ü « D’autres juifs pensaient que l’histoire du monde correspondrait aux 
jours de la création, un jour correspondant à 1000 ans. »4 
(Psaumes 90.4) 

 
o Ils s’attendaient donc à un « sabbat » de 1000 ans, après 6000 ans 

d’histoire. Après quoi viendrait l’état final de félicité éternelle 
 

                                         
1 Dont l’authenticité n’est pas reconnue, d’origine douteuse. Cf. : logiciel Antidote Rx. © 2006 
Druide informatique inc. 
2 Traduction libre de: George Eldon Ladd, The Presence of the Future, William B. Eerdmans 
Publishing Company, Grand Rapid, Michigan, 1974, p. 77 
3 Ibid., p. 77 
4 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 17. 



 

 5 

L’idée du « millénaire » voit donc le jour aux alentours du 2e siècle av. J.-C. 
 

ü Il serait par contre plus juste de parler du règne « intermédiaire » que 
d’un règne millénaire, car il existe une variété impressionnante de 
« durée de temps » fixé pour cette période. 

 
ü Selon les divers textes, on parle de : 

 
o 40 ans 
o 70 ans 
o 3 générations 
o 400 ans 
o 600 ans 
o 1 000 ans 
o 2 000 ans 
o 6 000 ans 
o 7 000 ans 
o et jusqu’à 365 000 ans ! 

 
« Ces chiffres, dit A. Lamorte, paraissent n’avoir, la plupart du temps, 
qu’une valeur symbolique. »1 
 
__________________ 
 
« La différence de la doctrine chrétienne avec la doctrine juive du millénium 
est que les juifs des 1er et 2e siècles après J.-C. attendaient le millénium avant 
la résurrection des morts; de plus, il n’était que pour les Israélites qui seraient 
encore en vie au moment du début de ce règne millénial. »2 
 

ü Certains croient donc que Jean dans l’Apocalypse, « en se référent aux 
idées juives d’un royaume messianique (…) voulait probablement dire 
que le Christ accomplirait ce que les Juifs espéraient. »3 

 
o Par contre Ap 20.4, ne s’accorde pas avec cette compréhension. 

 
 
« Je vis des trônes. À ceux qui s’y assirent fut donné le pouvoir de juger. Et (je 
vis) les âmes de ceux qui étaient morts sous la hache à cause du témoignage de 
Jésus et de la parole de Dieu, et de ceux qui ne s’étaient pas prosternés devant 
la bête ni devant son image et qui n’avaient pas reçu la marque sur le front ni 
sur la main. Ils revinrent à la vie, et ils régnèrent avec Christ, pendant mille 
ans. » 
 
                                         
1 Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 17, note 2. 
2 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 18. 
3 L. Morris, 1971, cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 18. 
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L. Morris commente sur ce verset : 
 

ü Le texte « ne parle pas d’un règne de tous les saints, mais plutôt d’un 
règne des martyrs. »1 

 
ü Le texte n’implique pas nécessairement un règne terrestre, il pourrait 

être céleste. 
 

ü Il ne fait pas non plus référence directement au retour de Christ. 
 

ü « En fait, il (Jean) ne mentionne pas du tout cette seconde venue dans 
ce chapitre. On a prêté trop peu d’attention à ce fait. »2 

 
Nous aurons l’occasion de revenir sur l’interprétation d’Apocalypse ch. 20 par 
les 4 positions.  
 

ü Mais d’après vous, quelle est la position de L. Morris ? 
 

Dans les premiers siècles 
 
Plusieurs des Pères de l’Église des premiers siècles défendaient l’idée d’un 
millénium. 
 

ü On peut citer : Justin Martyr, Irénée, Tertullien, Méliton de Sardes, 
Hippolyte, Apollinaire de Laodicée, Vitalis d’Antioche, Méthode 
d’Olympe, Lactance, Martin de Tours, Ambroise. 

 
o Origène et Augustin étaient millénaristes à leur début, mais ils 

renièrent plus tard cette position. 
 

§ Ils penchèrent du côté du postmillénarisme qui, à l’époque, 
était assez près de l’amillénarisme. 

 
 
Les arguments de ceux qui rejettent le millénarisme visent surtout les origines 
« juives » du millénarisme. 
 

ü « L’interprétation exacte (d’Ap 20) se perdit vite, d’abord sous la 
poussée des idées apocalyptiques juives auxquelles les premiers 
chrétiens avaient peine à renoncer »3 

 
                                         
1 L. Morris, 1971, Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 18. 
2 Ibid., p. 18. 
3 Allo, DBS I col. 321. Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 
18. 
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ü « Pirot-Clamer dit aussi que le millénarisme est « une survivance de la 
mentalité juive si portée à matérialiser la rétribution. »1 

 
ü Jérôme accuse les Pères de l’Église, qui sont millénaristes, de 

« judaïser ». 
 

Depuis le Moyen-Âge 
 

ü Il y a des partisans millénaristes et non millénaristes. 
 

ü Tout au long du Moyen-Âge, l’idée d’un règne de 1000 ans a influencé 
bon nombre de mouvements. 

 
o Les hussites2, les paysans allemands à l’époque de Luther, les 

camisards3 en France 
 

ü « Cromwell et beaucoup d’autres s’en sont réclamées en déclenchant 
leurs entreprises armées. »4 

 
o On a qu’à penser aux croisades, qui avaient pour but d’établir le 

royaume de Dieu sur terre. 
 

ü « Des groupes d’illuminés ont vendu tous leurs biens et sont partis en 
Russie et au Proche-Orient pour établir le règne du Christ. »5 

 
ü « Aux origines du communisme, on retrouve des traces de la croyance au 

millénium, et Hitler a prétendu l’édifier à sa manière. »6 
 

ü « On voit jusque dans quelles monstrueuses aberrations peut tomber la 
fausse application des promesses bibliques. »7 

 
Ces extrêmes, dans lesquels sont tombés plusieurs, ne signifient pas que le 
millénarisme soit une fausse doctrine. Ils démontrent plutôt que plusieurs 
n’ont pas compris que le royaume devait s’établir par Dieu lui-même, et 
non par la force des hommes…  

                                         
1 XII p. 657 Paris 1951. Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 
18, note 1. 
2 [HISTOIRE] [RELIGION]  Chrétien de Bohême, partisan du réformateur Jan Hus. Cf. : logiciel 
Antidote Rx. © 2006 Druide informatique inc. 
3 [HISTOIRE]  Calviniste cévenol insurgé à la suite de la révocation de l’Édit de Nantes par Louis 
XIV en 1685. Cf. : logiciel Antidote Rx. © 2006 Druide informatique inc. 
4 Ch. Brütsch, L’Apocalypse, Neuchâtel Delachaux & Niestlé, 1957, pp. 91-92. Cf. : Alfred Kuen, 
Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 19. 
5 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 19. 
6 Ibid., p. 19. 
7 Ibid., p. 19. 
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Dans le protestantisme 
 
« Dans la tradition protestante jusqu’au piétisme1, la prophétie d’Ap 20 était 
interprétée comme se rapportant au passé. »2 
 
La Confession d'Augsbourg (1530), confession de Foi de l'Église Évangélique 
Luthérienne rejette le millénarisme (chiliasme). 
 

ü « Nous rejetons certaines doctrines juives que l’on rencontre encore 
actuellement, d’après lesquelles, avant la résurrection des morts, les 
saints et les pieux régneront sur la terre et anéantiront tous les 
méchants. »3 

 
o On voit bien que leur conception du millénium est différente de la 

nôtre. Peut-être aurions-nous rejeté le « chiliasme », s’il ne se 
limitait qu’à régner sur Terre et à anéantir les méchants. (Avant 
la résurrection des morts) 

 
Calvin a, de même, rejeté le millénarisme. 
 

ü « Parlant des « chiliastes » qui « voulurent accourcir le temps du règne 
de Jésus-Christ et le restreindre au terme de mille ans », il dit 
seulement : « Leur invention est si puérile et si badine qu’elle n’a pas 
besoin d’être réfutée… » »4 

 
o On voit encore la distorsion entre le millénarisme de l’époque et 

celui d’aujourd’hui. Qui, de nos jours, pense restreindre le règne 
de Christ à 1000 ans ? 

 
Le millénarisme est ressorti de l’hérésie avec le mouvement piétiste allemand 
où il a occupé une grande place. 
 

ü Ils « ont interprété Ap 20 comme se rapportant à une période future. »5 
 

o Mais certains sont tombés dans les excès, allant même jusqu'à 
prédire la date du début du millénium. 

                                         
1 [RELIGION]  Doctrine d’une secte luthérienne fondée au XVIIe siècle et insistant sur la piété 
personnelle et le sentiment religieux plus que sur le dogmatisme orthodoxe. Cf. : logiciel 
Antidote Rx. © 2006 Druide informatique inc. 
2 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 19. 
3 Confession d'Augsbourg, Art. XVII. Cf : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition 
Emmaüs, 1997, p. 19. 
4 Institution III 25.5. Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 
19. 
5 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 19. 



 

 9 

L’eschatologie dans la théologie « officielle » 

 
 
Avant de regarder l’évolution de l’eschatologie parmi les théologiens, il est 
très important de comprendre que les « théologiens » dont on parle ne sont pas 
nécessairement chrétiens. 
 

ü Ce sont des théologiens de diverses facultés de théologie dans diverses 
universités. 

 
ü Plusieurs ne croient pas à la divinité de Jésus-Christ, ni au surnaturel. 

 
ü Leurs conclusions peuvent donc être intéressantes sur certains points de 

vue et stimuler la réflexion, mais il faut rester très vigilant avant 
d’endosser leurs positions. 

 
On pourrait parler davantage de « théories » que de « théologies » 
 
 

La christianisation progressive du monde 
 
L’eschatologie du début du 20e siècle était assez proche du postmillénarisme. 
 

ü Selon les théologiens libéraux1 de cette époque, « le royaume que Jésus 
prêchait viendrait au fur et à mesure que de nouveaux secteurs de la 
société seraient soumis à ses principes. »2 

 
ü Le royaume de Dieu « serait introduit progressivement par les efforts des 

chrétiens et non par un événement cataclysmique tel que le retour du 
Christ. »3 

 
ü En 1908, un nouveau journal porte le nom : « Le siècle chrétien » 

 
o Il est représentatif de la croyance que le royaume de Dieu 

s’établirait au 20e siècle. 
 
 
« Pour tous, la prédication de Jésus était essentiellement éthique. »4 
 

                                         
1 Le libéralisme rejette le surnaturel, ne croit pas aux miracles ni à la divinité de Jésus. 
2 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
3 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
4 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
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L’eschatologie d’Albert Schweitzer1 
 
Albert Schweitzer a renversé tout ce système. 
 

ü Il a démontré par les évangiles que « le message de Jésus était avant 
tout eschatologique et non éthique. »2 

 
ü Il a montré que le royaume attendu ne devait pas remplacer le royaume 

terrestre actuel qui avait échoué. 
 

o « Selon lui, Jésus attendait la venue du royaume par un 
bouleversement cosmique. »3 

 
Le problème de Schweizer, c’est que même s’il a critiqué avec raison le 
libéralisme, il en est arrivé à des conclusions encore pires que celles de ses 
adversaires. 
 

ü Selon lui, Jésus s’était trompé, et le royaume qu’il attendait n’était pas 
venu. 

 
o « Jésus n’était plus qu’un mystique qui a payé ses erreurs de sa 

vie. »4 
 

L’eschatologie réalisée de C.H. Dodd5 
 
Contrairement à Schweizer qui pensait que les événements attendus par Jésus 
« n’étaient jamais arrivés, Dodd prétendait au contraire qu’ils s’étaient bien 
réalisés. »6  
 

ü Pour Dodd, l’eschatologie se réalisait tout au long de la rédaction du 
Nouveau Testament. 

 
o D’où le nom d’eschatologie réalisée. 

 
 

ü « Le « jour de l’Éternel » annoncé par les prophètes est venu avec 
l’arrivée de Jésus. » 7 

                                         
1 1875-1965, Théologien, musicien, philosophe et médecin alsacien. Lauréat du prix Nobel de la 
paix en 1952. 
2 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
3 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
4 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
5 1884-1973, théologien protestant. 
6 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 20. 
7 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 21. 
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Il cite plusieurs textes bibliques pour appuyer sa thèse… 
 

ü Matt 12.28 : … le royaume de Dieu est donc parvenu jusqu’à vous. 
 

ü Actes 2.16 : Mais c’est ce qui a été dit par le prophète Joël. … je 
répandrai de mon Esprit sur toute chair… 

 
o Cet esprit, dit-il, est venu, il nous transforme dès à présent de 

gloire en gloire (2 Corinthiens 3.18) 
 
 

ü 2 Corinthiens 5.17 : Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle 
créature. Les choses anciennes sont passées; voici : (toutes choses) sont 
devenues nouvelles. 

 
ü Colossiens 1.13 : Il nous a délivrés du pouvoir des ténèbres et nous a 

transportés dans le royaume de son Fils bien-aimé… 
 

ü Hébreux 6.5 : …qui ont goûté (…) les puissances du siècle à venir… 
 

ü 1 Jean 2.8 : … la lumière véritable brille déjà. 
 

ü 1 Jean 2.18 : … c’est l’heure dernière; comme vous avez entendu qu’un 
antichrist venait, voici qu’il y a maintenant plusieurs antichrists : par là 
nous reconnaissons que c’est l’heure dernière. 

 
 
« Pour Dodd, l’ère nouvelle est là;  Dieu a établi son royaume. »1 
 

ü « L’eschatologie a été accomplie ou a été réalisée. Ce qui est futur dans 
les prophéties de l’Ancien Testament est devenu présent. »2 

 
 
Il se base également sur d’autres textes. 
 

ü Marc 1.15 : « Le temps est accompli » 
 

ü Paul dit dans Galates 4.4 : « Quand les temps furent accomplis » 
 
 
« L’eschatologie est donc une affaire du présent.  L’avenir, c’est maintenant, 
tel est le message de Jésus comme Dodd l’a compris. »3 
 
                                         
1 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 21.  
2 M.J. Erickson, Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 21. 
3 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 21. 
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Quoique Dodd s’appuie sur plusieurs textes, il en a négligé plusieurs autres. 
 

ü « Comme le discours eschatologique de Matthieu 24, ou l’annonce de 
l’enlèvement de 1 Thessaloniciens 4, ou la venue de l’homme impie de 
2 Thessaloniciens 2, des prédictions que l’on ne peut classer comme 
réalisées. »1 

 
 

L’eschatologie réaliste de R. Bultmann2 et R. Niebuhr3 
 
« Pour Rudolf Bultmann, « le Royaume de Dieu vient en venant à l’individu, en 
entrant dans son âme et en y imprimant sa marque. » »4 
 
« Pour lui, l’eschatologie était une sorte de parabole de ce qui se passe en 
nous. »5 
 

ü Cet enseignement a l’avantage d’être vrai actuellement, il n’attend pas 
une réalisation à venir, il se vit dès maintenant, il peut être prêché. 

 
 
Niebuhr « a rejoint le réalisme de l’amillénarisme en ce qu’il n’attend pas 
d’ordre social parfait au cours de l’histoire.  
 

ü Le Royaume de Dieu est au-dessus de l’histoire. »6 
 
 

La théologie de l’espérance de J. Moltmann7 
 
Le milieu des années 50 a donné naissance à une nouvelle vague théologique 
qu’on a appelée « théologie de l’espérance ». 
 

ü Cette nouvelle tendance a mis un grand accent sur l’eschatologie. 
 
Moltmann a réalisé « l’absence de l’espérance dans la théologie des deux 
siècles passés. »8 

                                         
1 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 21. 
2 1884-1976, Théologien allemand d’arrière plan luthérien. 
3 1892-1971, Théologien protestant. 
4 What is christianity p.56. Cf. : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 
1997, p. 21. 
5 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 21. 
6 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 22. 
7 1926-     , Théologien allemand, protestant. 
8 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 22. 
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Selon son analyse : 
 

ü Le monde non chrétien a besoin d’espérance pour son avenir. Mais le 
christianisme de l’époque n’a pas répondu à l’attente de l’homme. 

 
Le monde sans Dieu s’est emparé de l’espérance d’un monde meilleur en 
mettant sa foi dans le progrès, l’évolution et dans les révolutions. 
 

ü « Nous avons, d’un côté, le christianisme, qui a Dieu mais pas d’avenir, 
et de l’autre côté, l’athéisme qui pense avoir un avenir sans Dieu. »1 

 
o « C’est donc un message d’espérance, qui peut répondre à 

l’attente de l’homme moderne. »2 
 
 
Le christianisme devrait donc être essentiellement orienté vers l’avenir. 
 
Dans le système de Moltmann, l’eschatologie devient3 : 
 

ü Le cadre dans lequel toutes les autres questions sont à traiter. 
 

ü Le chrétien est quelqu’un qui espère dans l’avenir de Dieu et dans la 
libération finale du monde. 

 
o Il ne peut donc pas attendre passivement cet avenir. 

 
o Il doit s’engager, lutter pour que les principes posés par l’Évangile 

entrent dans les structures et les institutions.  
 

ü Nous avons donc besoin d’une théologie politique qui vise à transformer 
le monde. 

 
 
On voit donc qu’au fil des siècles, l’eschatologie a « évolué ». De tout 
temps, des théologiens se sont penchés sur cette question et nous ont fait 
part de leurs conclusions, selon leurs compréhensions. 
 

ü De toutes ces « conclusions », on peut faire ressortir 4 systèmes 
d’interprétations différents. 

 
o Les prochaines leçons nous permettront de mieux définir chacun 

d’eux. 
                                         
1 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 22. 
2 Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, Édition Emmaüs, 1997, p. 22. 
3 Les points suivants sont tirés intégralement de : Alfred Kuen, Le labyrinthe du Millénium, 
Édition Emmaüs, 1997, p. 22. 


